
Initiation chrétienne des jeunes 

Le 15 octobre 2001, Mgr Maurice de Germiny a promulgué le texte suivant qui concerne 
l’initiation chrétienne pour les jeunes de 12 à 18 ans et en particulier leur préparation au 
baptême. 
 

Diocèse de Blois 

Initiation chrétienne pour les 12 à 18 ans. 

La préparation au baptême. 

1. Statut de ce document. 

Le présent document est destiné aux paroisses, aumôneries, établissements catholiques 
d’enseignement, services en responsabilité auprès des jeunes de 12 à 18 ans conformément aux 
décrets 24 à 26 du synode diocésain (9 janvier 2000). 
Son but est de favoriser la mise en place d’une pratique homogène dans le diocèse et d’apporter 
des points de repère aux équipes pastorales chargées de préparer le baptême de ces jeunes, 
leur confirmation et leur accès à l’eucharistie. 
Il ne faut pas ignorer la situation particulière des jeunes de cette tranche d’âge et leurs 
incertitudes. Nous ne pouvons les considérer ni comme des enfants en âge de catéchèse, ni 
comme des adultes. 
 
2. Les sacrements de l’initiation. 

Un nombre de plus en plus grand de jeunes et d’adolescents non baptisés ou baptisés mais non 
catéchisés demandent une préparation aux sacrements de baptême, de confirmation ou 
l’eucharistie. Cela nous rappelle que le catéchuménat comprend la préparation aux trois 
sacrements d’initiation chrétienne : baptême, confirmation, eucharistie. 
Dans l’attente d’orientation pour la préparation de la confirmation et de l’eucharistie des jeunes 
baptisés, la suite de ce texte concernera essentiellement l’accompagnement de jeunes 
demandant le baptême. 
 
3. Accueil de la première demande. 

Toute demande est à prendre au sérieux, quelle que soit la manière dont elle est formulée et les 
ambiguïtés qu’elle peut comporter. S’il convient de ne pas précipiter les choses, il faut éviter de 
laisser une demande sans début de réponse. 
Une première rencontre personnelle est indispensable. Il s’agit de faire connaissance, d’accueillir 
l’histoire du demandeur, d’évoquer les conditions de préparation et de montrer la joie qu’a l’Église 
de l’accueillir. 
 
4. Lien avec la famille. 

Il faut toujours tenir compte de la demande des jeunes et de celle de leur famille. Les deux ne 
coïncident pas toujours. Il importe de tenir ensemble la liberté des jeunes dans le domaine de la 
foi et la responsabilité légale des parents Quand la demande vient du jeune, il importe que la 
famille y soit associée en tenant compte des situations familiales parfois éclatées et/ou 
recomposées avec leurs conséquences psychologiques et juridiques. Au minimum il faut vérifier  
s’oppose à la démarche : jusqu’à 18 ans, les jeunes sont mineurs au regard de la loi française. 
 
5. Durée. 

Il faut toujours du temps pour devenir chrétien. Il en va du respect des sacrements mais aussi du 
respect du candidat. La maturation demande du temps alors que le jeune est pressé. Il est 
soumis à des rythmes rapides. Sa vie est marquée par des désirs ponctuels et par l’instabilité de 
l’adolescence. 
Sans mettre en avant des délais qui apparaissent trop contraignants, il faut en informer dès le 
départ le jeune et ses parents. 
La durée permet de prendre le temps de bien marquer les « étapes du baptême ». 
 



 

 

6. Un accompagnement. 

La marche vers le baptême, si elle est personnelle, est toujours un cheminement en Église.  
Le jeune doit être accompagné par : 
- un adulte baptisé et confirmé, choisi par le responsable pastoral de la paroisse, de l’aumônerie, 
du mouvement, de l’établissement catholique et en relation avec une équipe ; 
- une équipe d’accompagnement, en lien avec le responsable pastoral et en concertation avec le 
jeune. 
 Celui-ci a souvent un réseau de relations naturelles : c’est là que peuvent se repérer des 
accompagnateurs. L’équipe d’accompagnement est un lieu où on donne mais aussi où on reçoit. 
La participation aux activités ordinaires de l’aumônerie, du mouvement ou de la catéchèse 
ordinaire de l’école ne suffit pas à assurer la préparation. 
De temps à autre, une rencontre de l’équipe d’accompagnement avec le ministre ordonné est 
nécessaire pour exercer le discernement. Le curé de la paroisse du futur baptisé doit être tenu au 
courant. Dans tous les cas, on n’oubliera pas que la seule communauté stable que le jeune 
rencontrera tout au long de sa vie chrétienne est la paroisse. 
On veillera donc, dès le début de la démarche, à voir avec les responsables de la paroisse du 
jeune comment se vivra l’initiation à la vie paroissiale. 
 
7. Contenu de l’initiation chrétienne. 

L’initiation chrétienne au cours du catéchuménat prend appui sur les désirs et les questions du 
catéchumène mais aussi sur la foi catholique que les accompagnateurs ont reçue et dont ils 
témoignent à leur tour (cf. 1 Co 11, 23). 
Aider quelqu’un à devenir chrétien, c’est l’ouvrir aux multiples dimensions de l’initiation 
chrétienne. Les quatre composantes de l’initiation chrétienne en indiquent la direction. 
- Catéchèse : conduire à dire je crois. Si l’engagement n’occupe pas la totalité de la préparation, 
il y tient une place importante. La découverte de la Bonne Nouvelle de Jésus- Christ conduit le 
catéchumène à la profession de foi de l’Église, au Notre Père. 
- Liturgie : initier à prier, à célébrer les sacrements. C’est dans le groupe d’accompagnement, qui 
est cellule d’Église, que se fera la première initiation à la prière. Lors des rencontres, il sera 
nécessaire de prendre le temps de prier ensemble et d’entrer dans la prière liturgique de l’Église. 
- Conversion : vivre selon l’Évangile. Les accompagnateurs doivent être attentifs aux 
transformations du catéchumène, aux signes de conversion en découvrant les appels de Dieu. 
- Communauté : appartenir à l’Église catholique. Il convient d’aider les jeunes à entrer 
progressivement, au-delà de leur petit groupe, dans la vie de la paroisse, de l’Église diocésaine, 
de l’Église universelle et à y participer. 
 
8. Un discernement à opérer. 

L’Esprit est à l’oeuvre dans la vie de chacun. On peut se donner quelques points de repère pour 
discerner : 
- un goût pour l’Évangile, 
- un progrès dans une connaissance de la personne du Christ, 
- une certaine expérience chrétienne de la prière et de la participation à la liturgie, notamment à 
la messe du dimanche, et le désir de prendre part à la vie de l’Église, 
- des signes de conversion : vivre l’amour, le pardon, s’ouvrir à l’universel, sont des composantes 
essentielles de la vie chrétienne. 
 
9. Les étapes liturgiques. 

Pour les 12-18 ans, on utilisera plutôt le rituel du baptême pour les enfants en âge de scolarité : 
le baptême se célèbre en plusieurs étapes liturgiques. 
Plus les jeunes approchent de l’âge adulte, plus il est opportun de se mettre en relation avec le 
service diocésain du catéchuménat et éventuellement d’utiliser le rituel des adultes. 
La célébration des étapes prévues au rituel a pour rôle de structure la foi naissante des 
catéchumènes et d’établir un lien plus conscient entre vie de foi et célébration liturgique. Il est 
important de bien les célébrer. 
On n’omettra pas d’envisager la célébration du sacrement de confirmation. 



Le lieu du baptême, c’est une église paroissiale, si possible, celle du jeune. Il est souhaitable que 
le baptême ait lieu lors de la Vigile pascale ou pendant le temps de Pâques. 
 
10. L’après-baptême. 

Devenir chrétien est un chemin à prendre qui est toujours progressif. La confirmation, si elle n’est 
pas célébrée le jour du baptême, sera la suite normale du baptême. 
Des invitations à des rencontres, des temps de réflexion, à des célébrations, peuvent favoriser la 
participation des nouveaux baptisés à des communautés de croyants. Elles auront été 
envisagées pendant la préparation au sacrement. 
On sera attentif à aider les jeunes baptisés dans la découverte des sacrements, en particulier de 
la réconciliation et de l’eucharistie. 
 
11. Le service de l’initiation chrétienne (S.I.C.). 

À la demande des responsables des divers services, le S.I.C. peut mettre en place des 
formations pour les accompagnateurs. 
De la même façon, il peut organiser, si le besoin s’en faisait sentir, des rencontres de jeunes se 
préparant aux sacrements dans des instances diverses : pèlerinage, journées diocésaines… 
 
Blois, le 15 octobre 2001 
 
Pierre Hervet                       † Maurice de Germiny 

Chancelier                                évêque de Blois 


